
 

 
Annonces 

 

NOUVEL HORAIRE DE MESSE LE VENDREDI 
 

Les messes en semaine auront lieu : 

mardi, mercredi, jeudi et vendredi à 12h15. 

Il n’y aura plus de messe le vendredi à 18h15. 
 

Lundi 5 septembre : à 12h15, dans l’église Saint Joseph des Carmes, messe 

de rentrée de l’Institut supérieur de sciences religieuses de l’Institut 

Catholique de Paris. 
 

Vendredi 9 septembre : 

- à 12h15, la messe de rentrée de la Faculté de Droit Canonique sera 

célébrée en mémoire du Bienheureux Frédéric Ozanam (entrée par le 74 

rue de Vaugirard). 

- à 19h30, messe ouverte à tous en mémoire du Bienheureux Frédéric 

Ozanam célébrée par la Société Saint Vincent de Paul (entrée par le 74 rue 

de Vaugirard). 

La crypte de l’église qui abrite le corps du Bienheureux Frédéric 

Ozanam sera accessible de 9h30 à 18h00. 
 

Les journées européennes du patrimoine auront lieu le samedi 17 septembre 

(10h00 - 17h30) et le dimanche 18 septembre (12h30 - 18h00). Entrée par le 70 rue de 

Vaugirard. Des visites guidées de l’église Saint Joseph des Carmes et des cryptes 

seront proposées. 
 

Dimanche 25 septembre : 

- à 11h, messe de rentrée de la communauté de Saint Joseph des Carmes. Après la 

messe, nous nous retrouverons pour un verre de l’amitié. 

- dans le cadre de la journée des jardins, le jardin du Séminaire des Carmes sera 

ouvert de 14h à 19h. 
 

Mardi 4 octobre : la messe sera exceptionnellement à 11h00, pour la rentrée de 

l’Institut Catholique de Paris. 

____ 
 

Annonces diocésaines 
Nous sommes en communion de prière avec les séminaristes du Diocèse de Paris qui 

seront ordonnés diacres au cours de ce mois de septembre. 
 

Du 20 au 24 septembre : Pèlerinage annuel national « Lourdes Cancer Espérance » 

pour adultes, jeunes et enfants. Renseignements et inscriptions : 06 59 94 06 55 - 

lce75paris@gmail.com – Site : www.lce75.org 
 

Dimanche 25 septembre : Journée mondiale du migrant et du réfugié sur le thème 

« Construire l’avenir avec les migrants et les réfugiés ». A l’occasion de cette journée, 

une veillée aura lieu en la basilique du Sacré Cœur samedi 24 septembre à 19h. 

 

 

 

Eglise Saint Joseph des Carmes 

23ème dimanche du temps ordinaire, 4 septembre 2022 
 

Sagesse 9, 13-18 

Psaume 89 

Philémon 9b-10.12-17 

Saint Luc 14, 25-33 

 

Qu’est-ce que cela signifie de suivre le Christ ? L’évangile de ce jour nous invite à 

opérer des choix qui peuvent nous sembler hors d’atteinte voire scandaleux.  

Comment peut-on préférer le Christ à son père, sa mère, sa femme, ses enfants, 

ses frères, ses sœurs, et même à sa propre vie ? Et pourtant, Si nous n’acceptons 

pas de nous poser cette question et d’y répondre, Jésus nous le dit clairement : on 

ne peut pas être son disciple ! 
 

En réalité, la relation qui unit le disciple au Christ n’est ni une relation ordinaire, ni 

une relation de plus parmi les relations les plus fortes qui constituent le tissu de 

notre vie familiale ou sociale. Ce que l’évangile veut nous faire découvrir, c’est que 

nous sommes dans une perspective faussée parce que nous plaçons notre relation 

avec le Christ sur le même plan que les autres relations. Or le choix auquel nous 

sommes invités, c’est précisément de prendre conscience que notre relation avec le 

Christ a pour enjeu la vie et la mort, et pas simplement une manière de vivre.  
 

Dans nos relations habituelles, nous pouvons tisser des relations positives, neutres 

ou conflictuelles, mais cela ne touche ni à la vie, ni à la mort. La relation avec le 

Christ au contraire touche à la vie et à la mort. Si nous voulons être disciples du 

Christ, nous devons comprendre que nous ne pouvons pas atteindre ce but 

autrement qu’en donnant au Christ la première place. Il est la vie, il est l’espérance 

de notre vie. Tout le reste est relatif. 
 

Comment allons-nous lui donner la première place ? Comment le faisons-nous dans 

l’organisation de notre temps ? Quelle place donnons-nous au Christ dans le temps 

de nos journées ? Comment le faisons-nous dans nos relations avec les autres ? 

Comment reconnaissons-nous vraiment que le Christ est l’unique Sauveur ? 
 

En ce dimanche, le Christ s’avance vers Jérusalem entouré d’une foule au cœur de 

laquelle beaucoup n’ont pas compris encore quel est l’enjeu radical de cette montée 

vers la ville sainte. Regardons comment le Seigneur peu à peu dévoile non pas 

simplement ce qui va lui arriver mais ce que nous pouvons et ce que nous devons 

faire pour être en communion avec lui. 

 

 

P. Pascal THUILLIER 

Recteur de Saint-Joseph des Carmes 
________________________________________________________________________ 

 

70, rue de Vaugirard   75006 Paris     01 45 44 89 77    www.sjdc.fr 

 



 

 

Chants  

Entrée :  
 

Que soit béni  le Nom de Dieu, 

De siècle en siècle, qu'il soit béni. (bis) 
 

        A lui la sagesse et la force, toutes ses voies sont droites 

Il porte juste sentence en toutes choses. 
 

A lui la gloire et la louange, il répond aux prières 

Il donne l’intelligence et la sagesse.  

 

 

Psaume 89 :  

 
 

Tu fais retourner l’homme à la poussière ;     Tu les as balayés : ce n’est qu’un songe ; 

tu as dit : « Retournez, fils d’Adam ! »           dès le matin,  

À tes yeux, mille ans sont comme hier,                         [c’est une herbe changeante : 

c’est un jour qui s’en va,                               elle fleurit le matin, elle change ; 

                      [une heure dans la nuit.          le soir, elle est fanée, desséchée. 

 

 

Apprends-nous la vraie mesure                    Rassasie-nous de ton amour au matin, 

                                   [de nos jours :         que nous passions nos jours 

que nos cœurs pénètrent la sagesse.                               [dans la joie et les chants. 

Reviens, Seigneur, pourquoi tarder ?            Que vienne sur nous 

Ravise-toi par égard pour tes serviteurs.         [la douceur du Seigneur notre Dieu ! 

                                                                 Consolide pour nous  

                                                             [l’ouvrage de nos mains. 

 

 

Alléluia férial, 60 ♪ : 

 
 

 

 

Prière universelle : 
« Donne-nous Seigneur un cœur nouveau ; 

mets en nous Seigneur un esprit nouveau ». 

 

Communion : 

Devenez ce que vous recevez, devenez le Corps du Christ, 

Devenez ce que vous recevez, vous êtes le Corps du Christ. 
 

Baptisés en un seul Esprit, nous ne formons tous qu’un seul corps.  

Abreuvés de l’unique Esprit, nous n’avons qu’un seul Dieu et Père. 
 

Rassasiés par le Pain de Vie, nous n’avons qu’un cœur et qu’une âme.  

Fortifiés par l’Amour du Christ, nous pouvons aimer comme il aime. 
     

Envoi : 
 

Que vive mon âme à Te louer ! 

Tu as posé une lampe, une lumière sur ma route, 

Ta parole Seigneur, Ta parole Seigneur. 
 

Heureux ceux qui veulent faire ta volonté, 

je cours sans peur sur la voie de tes préceptes et mes lèvres publient ta vérité. 
 

Heureux ceux qui suivent tes commandements ! 

Oui, plus que l’or, que l’or fin, j’aime ta loi : plus douce que le miel est ta promesse. 
 

Prière de l'Orgue : 

Méditation post-homélie : Sarabande, Partita en Ut majeur, Georg Muffat (1653-1704) 

Offertoire : Toccata II et les fugues 2, 3 et 6 (ad lib.), 72 Versetl sammt 12 Toccaten (1726), Gottlieb Muffat 

(1690-1770) 

Communion : Chaconne en sol majeur, Apparatus musico-organisticus (1690), Georg Muffat 

 

 

Appel au « DENIER de l’EGLISE » 

La Campagne 2022 du denier de l’Eglise se poursuit. Si vous n’avez jamais 

donné à Saint Joseph des Carmes et que vous souhaitez le faire, des 

enveloppes sont à votre disposition au fond de l’église dans les présentoirs 

(66% de votre contribution est déductible de l’impôt sur le revenu).                                           

 Votre soutien est indispensable. Merci 
 
 

Prière sur les offrandes  
 

Le célébrant : Priez, frères et sœurs : que mon sacrifice qui est aussi le vôtre, soit agréable à Dieu 

le Père tout-puissant. 

L’assemblée se lève et répond : Que le Seigneur reçoive de vos mains ce sacrifice à la 

louange et à la gloire de son nom, pour notre bien et celui de toute l’Eglise. 

 


